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                                                                                                                           Le 3 juin 2008
13 allée des peupliers
29270 CARHAIX

Monsieur le Président de la République

Palais de l’Elysée

55 rue du Faubourg-Saint-Honoré
75008 Paris

Monsieur le Président de la République,


Comme les habitants de ma ville, j’ai du mal à comprendre pourquoi une maternité isolée doit fermer. Un collectif de soutien s’est formé et manifeste son mécontentement d’une façon que je n’approuve pas (dépôt de lisier, feu de pneus et blocage de la circulation). C’est pour cela que je fais cette lettre.


Il vous est impossible de répondre aux attentes de chacun, particulièrement quand les moyens financiers manquent. Mais cela relève du service sanitaire minimum pour une population déjà peu pourvue. Il faut faire faire économies, c’est évident ! Mais pas au point de mettre la vie d’une femme en jeu ? Pourquoi augmenter les risques déjà encourus par une grossesse ?


C’est par hasard que je suis venue habiter cette petite ville avec ma famille voilà 4 ans. J’ai suivi mon conjoint qui a eu une opportunité professionnelle et quitté Bordeaux.

C’est aussi par hasard que je suis tombée enceinte. Cela n’a pas été évident mais nous avons décidé de garder l’enfant, qui sera notre 4ème.

Je ne veux pas que le hasard intervienne dans le risque d’avoir un accident quelconque sur le chemin de la maternité, faute de personnel compétant et de matériel adapté (pompiers …).

Où sera l’état lorsqu’une famille sera détruite par sa faute ?

Lorsque nous avons fait le choix de garder cet enfant je n’avais pas cet élément en tête. Une femme prends toujours un risque lorsqu’elle enfante (de + en + faible heureusement). Pourquoi augmenter les chances d’accoucher sur le bord des routes avec les pompiers qui ne sauront que faire face à une situation périlleuse. Il faudra 55 km à 85 km pour aller vers une autre maternité (Morlaix, Quimper ou Brest), soit 50 min à 1h15. J’ai peur d’un accident qui pourrait facilement être évité. Mon foyer a encore besoin de moi !

Je vous demande de voir ce dossier. Si c’est réellement la seule solution, laissez au moins le temps aux mamans de terminer leurs grossesses sereinement et aux autres de s’organiser. Expliquez aussi les raisons réelles de cette fermeture traumatisante.

Merci de m’avoir accordé de votre temps. Recevez mes respectueuses salutations. Il y aurait bien d’autres sujets sur lesquels j’aimerais mettre l’accent (éducation/formation, pollution environnementale et alimentaire), mais celui-ci est brûlant.
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Copies à : 

Mme Roselyne BACHELOT, Ministre de la Santé

M. Antoine PERRIN, Directeur de l’Agence Régionale d’Hospitalisation de Bretagne

